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Procédé d'épuration 
Epuration biologique par infiltration percolation à très faible 
charge (décanteur-digesteur associé à une batterie de lits 

filtrants) 

Constructeur DDAF – VIALOR TP 

Date de mise en eau Fin juin 2004 

Type de réseau d'assainissement Mixte à forte prédominance unitaire, équipé de trois déversoirs 
d'orage 

Population 
recensement 1999 

(habitants) 

Population 
recensement 2006 

(habitants) 

Population 
raccordée 

(habitants) Pollution domestique apportée 

215 243 236 

Pollution non domestique 
apportée 

Aucune activité artisanale, industrielle, commerciale ou de 
service n'est raccordée à la station d'épuration 
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1 DESCRIPTION DE L'INSTALLATION 
 

EQUIPEMENT DESCRIPTION ILLUSTRATION 

Mesure de débit 
d'eaux brutes 

�� Type : Canal venturi ISMA® à 
section exponentielle taille II et 
déversoir d'orage 

�� Largeur : 0,13 m 

�� Longueur canal d'approche : 3 m 
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EQUIPEMENT DESCRIPTION ILLUSTRATION 

Décanteur-
digesteur 

�� Type : préfabriqué 

�� Surface totale : 7,1 m2  

�� Surface décantation : 6,8 m2 

�� Volume : 5 m3  

�� Volume digestion: 23 m3  

 

Alimentation filtres 

�� Réservoir de chasse préfabriqué de 
stockage de l'effluent décanté 
équipé d'une vanne à clapet 
automatique commandée par 
flotteur de niveau et d'une sonde de 
mesures de niveau d'eau 

�� Surface : 7,1 m2   

�� Volume utile : 6,5 m3    

Tertre d'infiltration 
percolation 

�� Trois massifs épurateurs 

�� Surface unitaire massifs : 112 à 128 
m2 

�� Surface totale : 365 m2   

 

Mesure de débit 
d'eaux traitées 

�� Type : Canal venturi ISMA® à 
section exponentielle taille II  

�� Largeur : 0,13 m 

�� Longueur canal d'approche : 3 m 

 

 

1.1 DONNEES TECHNIQUES DE BASE 
La charge hydraulique de base ayant servi au dimensionnement a été calculée selon une consommation d'eau 
de 130 l/jour /habitant pour une population de 250 habitants, avec un taux de collecte de 85% et un taux de dilution 
de 100%. 

1.2 CAPACITE UNIFORMISEE 
1.2.1 Capacité hydraulique uniformisée. 

Paramètre  Valeur 
uniformisée  

Dimension 
installation 

Nbre 
lits Capacité hydraulique uniformisée 

Lame d'eau admissible à 
débit moyen 

15 cm/j 
Volume journalier : 55 m3/j 

Débit moyen : 2,3 m3/h 

Lame d'eau admissible à 
débit maximal 

90 cm/j 

365 m² 3 
Volume journalier max : 110,4 m3/j 

Débit maximal : 4,6 m3/h 
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1.2.2 Capacité organique uniformisée. 

Paramètre  Valeur  
uniformisée 

Dimension 
installation 

Capacité 
organique 

uniformisée 

Charge polluante organique surfacique de 
filtration (DBO5) 

30 gDBO5/m² 365 m² 
11,0 kgDBO5/j (étage 

filtration) 

Rendement d'élimination de la pollution 
organique du décanteur-digesteur 25 %  

14,6 kgDBO5/j 
(ensemble station) 

La capacité de traitement uniformisée de la station d'épuration est d'environ 290 EH50 ou 240 EH60. 

1.3 PLAN DE LA STATION  
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2 FONCTIONNEMENT 

2.1 PERFORMANCES 
2.1.1 Paramètres de base 

DBO5 DCO MEST NK NGL Pt 

sortie rend sortie rend sortie rend sortie rend sortie rend sortie rend Date 
Taux 
de 

trait.1 

Cond 
clim 

2/pluvi
o(mm) 

Vol 
m3/j 

TCH3 
% 

TCO
4 
% mg/l % mg/l % mg/l % mg/l % mg/l % mg/l % 

06/09/04 100 S 17 47 80 28 95 130 90 45 93 35 65 55 44 6.3 67 
07/09/04 100 S 14 39 70 32 95 131 90 32 95 39 66 48.6 57 7.1 57 
08/09/04 100 S 13 36 52 30 93 170 81 40 93 38 67 50 56 7.1 58 
09/09/04 100 S 15 42 68 30 94 156 86 37 94 41 66 50.1 59 7.8 56 
12/09/04 100 S 28 78 50 6 98 51 93 16 94 15 83 30 66 3.7 65 
22/09/04 85 H / 2 30 83 64 14 95 56 90 14 96 22 53 52 7 4.9 50 
27/04/05 85 A / 1 33 91 85 13 93 67 85 10 97 17 60 22.6 53 3.3 50 
27/02/06 100 H / 1 17 47 70 17 96 55 93 15 95 16 82 32.2 66 4.0 55 
Moyenne / / 21 58 67 21 95 102 89 26 95 28 68 43 51 6 57 

Etude de cas 5 
Sortie étage 

Primaire 
Jour1  

/ / / / / 180 22 339 11 93 58 49 <0 49 <0 6,1 <0 

Sortie STEP 
jour1 80 A / 2 23 64 40 31 87 116 69 23 90 30 35 34.3 26 3.5 40 

Sortie étage 
Primaire 

Jour2  
/ / / / / 140 <0 287 <0 110 35 37 <0 37 <0 4.8 <0 

Sortie 
étage(*) 
primaire 
ponctuel  

/ / / / / 110 <0 239 <0 210 <0 23 <0 23 <0 3.3 <0 

Sortie STEP 
jour2 60 P / 6 49 135 60 40 69 122 51 89 48 30 9 34.8 <0 5.7 <0 

* cet échantillon ponctuel a été effectué pendant 3 heures, lors de la pluie. Les rendements obtenus pour le primaire ont été calculés par rapport à un échantillon 
ponctuel effectué dans les mêmes conditions à l'entrée de la station. 

2.1.2 Bactériologie 

Pas d'analyse effectuée, dans ce cadre. 

2.2 OBSERVATIONS 
A l'examen des résultats obtenus, les rendements et les concentrations de l'effluent de sortie peuvent être qualifiés 
de corrects. Cependant les performances vis-à-vis du traitement de l'azote et notamment de la nitrification sont 
clairement en deçà des résultats attendus pour une installation de ce type. 

Dix huit mois après sa mise en service, les lits commençaient à se colmater….  

Ce phénomène est la résultante du problème récurrent de lessivage des ouvrages par temps de pluie avec 
entraînement des boues du décanteur-digesteur vers les filtres à l'aval lesquels se colmatent progressivement.  

Ce dysfonctionnement a été mis en évidence lors du bilan du 19/05/06 effectué sciemment par temps de pluie pour 
le matérialiser. Il s'est traduit naturellement par une nette diminution de la qualité de l'effluent rejeté et des 
rendements épuratoires (se reporter à l'échantillon ponctuel effectué en sortie du décanteur digesteur pendant 3 
heures de pluie).  

Cette constatation ne remet nullement en cause le principe d'épuration par infiltration-percolation, mais illustre 
clairement la nécessité absolue de réguler correctement les débits admis en traitement. 

2.3 EXPLOITATION DES OUVRAGES  
Cette installation est exploitée en d'affermage par la société Lyonnaise des Eaux. 

Pour faciliter la gestion de la station, elle a fait installer des débitmètres en entrée et sortie de la station pour 
connaître en temps réel (par supervision) les débits traités. 

                                                      
1 débit acheminé/débit théorique 
2 conditions climatiques : S : Sec, H : Humide, P : Pluie, A : Averse, O : Orage, N : Neige, G : Gel 
3 TCH : Taux de charge hydraulique 
4 TCO : Taux de charge organique 
5 Etude de cas : bilan de pollution réalisé du 18 au 20/05/2006 
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2.4 PRINCIPAUX DYSFONCTIONNEMENTS OBSERVES 

2.4.1 Dégrillage 

A l'origine, le dégrillage des effluents était assuré par une grille statique. Pour éviter une 
fréquence de passage élevée, face à un colmatage rapide et à l'absence de canal de by-pass 
qui aurait permis une alimentation régulière de l'installation, l'équipement a été remplacé par 
un dégrilleur automatique. Cependant, il faut regretter que le canal de by-pass de sécurité 
n'ait toujours pas été construit. 

 

2.4.2 Alimentation 

En règle générale, il est préconisé de renouveler la couche superficielle des lits 
à sables tous les 10 à 12 ans. Dans le cas de Momerstroff, après moins de deux 
ans de fonctionnement, les filtres à sables sont entièrement colmatés et ce 
sur une profondeur importante (la quasi totalité de la hauteur), comme l'ont 
démontré les carottages destructifs pratiqués 

 

 

L'origine de cette grave anomalie est exclusivement liée à une mauvaise 
régulation des débits admis en traitement à l'entrée des ouvrages. Dans l'état, le 
déversoir d'orage construit est insuffisamment sélectif par temps de pluie, 
puisque des débits de 40 m3/h ont été enregistrés alors que le débit maximal 
admissible par les ouvrages est de 5 m3/h. 

Face à ce débit près de 10 fois supérieur au débit nominal, les boues piégées à 
l'intérieur du décanteur-digesteur en temps sec, sont entraînées vers les lits de 
filtration pendant les épisodes pluvieux plus ou moins prononcés. 

 

 

Avec l'effet répétitif, les filtres sont actuellement totalement saturés par les boues, avec 
mise en charge des ouvrages, débordement d'un lit à l'autre et même évacuation de 
l'effluent à infiltrer par l'intermédiaire des cheminées d'aération des drains de collecte de 
l'effluent traité. 

Cette situation conduit naturellement au déclin progressif de la qualité du traitement observé. 

Dans l'immédiat, avant d'envisager la réhabilitation des lits, il est impératif de concevoir un système de limitation du 
débit efficace à l'entrée des ouvrages pour ne plus dépasser les 5 m3/h requis pour assurer la pérennité du 
traitement 

Pour l'instant, pour remédier aux surcharges hydrauliques des ouvrages, les différents déversoirs d'orage 
implantés sur le réseau ont été bridés au maximum pour limiter le volume admis en traitement. Cependant, face à 
un épisode pluvieux, les volumes régulés sont encore largement supérieurs aux possibilités hydrauliques des 
ouvrages. 
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1 COUT D'INVESTISSEMENT 

Coût d'investissement  
Nature 

investissement 

Date 
de 

valeur  

Coût 
d'investissement  

€ HT 

Capacité 
de la 

station 
 

à l'EH50 
€HT/EH50 

à l'EH60 
€HT/EH60 

à l'habitant 
raccordé 

€HT/hr 

Ouvrages traitement 2004 136 692 

Dégrilleur automatique et 
instrumentation 
débitmétrique 

2004 23 529 

TOTAL 160 221 

290 EH 50 

240 EH 60 
550 670 675 

2 COUT D'EXPLOITATION 

2.1 PERSONNEL 
Coût horaire : 18€/h (comprenant le salaire de l'employé communal, le déplacement, les charges salariales et patronales) 

Opération Fréquence Temps Coût annuel 
(€ HT) 

Examen rapide des différents ouvrages 

Evacuation des refus de dégrillage  

Vérification du fonctionnement de la chasse 
pendulaire 

Alternance hebdomadaire de l'alimentation des 
lits 

Vérification de la qualité de traitement 

Ratissage et aplanissement les lits au repos 
avec évacuation des dépôts éventuels 

Arrachage d'éventuelles graminées 

Entretien des abords de l'installation 

1 fois / sem 3 à 4 h/semaine 3 744 

Evacuation des boues digérées 
1 ou 2 fois / an (selon 

capacité de stockage du 
digesteur) 

4 h/vidange  

TOTAL 208 heures/an soit 3 744 € HT /an 

Selon les informations fournies par le fermier, le temps imparti pour l'entretien de la station serait en moyenne de 
l'ordre de 3 à 4 h/semaine, soit 72 €/semaine  ou 3744 €/an 

2.2 CONSOMMATION ELECTRIQUE 
La moyenne établie selon les relevés des compteurs EDF est de 4 kW/jour,soit, sur la base 0,07 €/kW, un coût de 
0,30 € HT /jour ou 102 € HT /an. 

2.3 REACTIFS 
Néant 

2.4 BOUES 
L'évacuation des boues stockées à l'intérieur du digesteur, facilitée par la présence d'une prise de vidange, est 
pratiquée deux fois par an pour un prix global de 600 € HT/an comprenant le pompage (2 x 10 m3) et le 
retraitement. 

2.5 SYNTHESE 
Le coût de fonctionnement annuel  de la station de Momerstroff est de 4446 €/an, soit 15,30 € HT/EH50 ou 18,50 
€ HT/EH60 ou 18,80 € HT/habitant raccordé 
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Le cas de la station de Momerstroff met clairement en évidence deux points fondamentaux 
de l'épuration par infiltration-percolation :  

· la nécessité de maîtriser  parfaitement le régime hydraulique , 

· l'exigence d'un traitement primaire efficace . 

Le prétraitement peut être assuré par décanteur-digesteur ou une lagune de décantation, afin de limiter 
l'apport de matières décantables aux filtres à l'aval qui risquent de provoquer leur colmatage. L'utilisation 
d'ouvrages préfabriqués, probablement moins onéreux, semble discutable. 

Avec une conception classique (notamment la construction d'un véritable décanteur-digesteur) et une 
maîtrise du régime hydraulique, ce type d'installation permet d'obtenir des performances satisfaisantes 
avec un entretien minimal ne faisant appel à aucune compétence particulière. 

 


